
Entre le dire et le faire il y a la mer, dit un proverbe. Un abîme
entre les paroles que nous prononçons, l’idéal que nous

affichons, le comportement que nous menons et les mesures que
nous prenons. Est-ce si étonnant ?

Les reproches sont faciles. Les reproches d’incohérence fusent envers
nos proches, envers l’Église en contradiction avec ses principes,
envers les hommes politiques en décalage avec leurs promesses…

La question n’est pas nouvelle. Jésus reprenant les invectives des prophètes dit à
la foule, en parlant des scribes et des pharisiens : Faites ce qu’ils disent, ne faites
pas ce qu’ils font.

Mais il a toujours su interpeller pour une vie nouvelle, sans réduire la personne à
sa faute. Il nous a appris à ne pas confondre sainteté et perfection morale. La Bible
nous rappelle des exigences : un oui qui soit oui, un non qui soit non, un amour
qui s’exprime non par des discours mais par des actes. Elle nous montre aussi que
seul Dieu réalise en vérité ce qu’il dit.

L’affrontement à la réalité, aux événements inattendus auxquels il faut faire face
nous fait évoluer. Il faut se réorganiser, s’adapter, inventer, prendre un nouveau
départ. Nos principes peuvent en prendre un coup, mais parfois la réalisation d’un
projet dépasse ce que nous avions entrevu.

Dans un monde où les valeurs connaissent de profondes mutations et où les techniques
apportent des questions nouvelles, les traditions sont mises à l’épreuve. L’homme
invente son chemin. La société cherche ses repères, en morale, en économie, en
politique et en religion.

Sur nos chemins nous sommes parfois tiraillés entre les principes, l’idéal et la
réalité.

Des chrétiens avant d’agir savent peser le pour et le contre à la lumière de
l’Évangile, choisir avec l’aide de l’Esprit Saint et leur liberté de conscience ce qui
va dans le sens d’une vie plus humaine, relire ensuite pour ajuster la décision.

N’oublions pas l’Évangile. Il nous propose un idéal d’amour et non de perfection.
Les saints en ont fait l’expérience. Ils ont dû consentir à ne pas être parfaits et
passer de la sainteté rêvée à la pauvreté offerte, en se laissant simplement aimer
par Dieu tels qu’ils étaient ; fidèles dans la fragilité.
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